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Résumé

La parƟcipaƟon aux élecƟons est un indicateur de l’implicaƟon des citoyens vis-à-vis  des
insƟtuƟons  et  des  grands débats  collecƟfs.  Depuis  1988,  l’Insee  réalise  des  enquêtes  de
parƟcipaƟon  électorale  (EPE)  lors  de  chaque  élecƟon  présidenƟelle  ou  législaƟve.  Ces
enquêtes  permeƩent  l’étude  approfondie  des  déterminants  socio-démographiques  des
comportements de vote et de leur évoluƟon d’une élecƟon à l’autre. Diffusées via l’ADISP
(Archives  de  Données Issues  de la  StaƟsƟque Publique),  elles  ont  donné lieu  à  plusieurs
publicaƟons scienƟfiques (Braconnier et al., 2016 ; Braconnier et al., 2017).
Le principe de ces enquêtes est de relier l’informaƟon sur la parƟcipaƟon aux scruƟns, à
parƟr  des  listes  d’émargements,  et  les  caractérisƟques  individuelles  figurant  dans
l’échanƟllon démographique permanent (EDP).
Chaque personne enquêtée apparƟent à l’EDP. Celui-ci est un panel d’individus consƟtué par
l’Insee  depuis  1968.  Il  consiste  à  collecter  et  conserver  des  informaƟons  puisées  dans
plusieurs  sources,  qui  sont  des  enquêtes  ou  des  données  administraƟves.  Ce  panel  ne
concerne que des individus nés certains jours de l’année. Les personnes sélecƟonnées pour
l’EPE doivent en outre avoir été recensées récemment (en 2015 pour l’enquête de 2017, en
2020 pour l’enquête de 2022). Cela garanƟt la fraîcheur des informaƟons sur les individus,
par exemple en termes de situaƟon familiale, de diplôme ou d’emploi.
L’informaƟon sur la parƟcipaƟon est collectée directement dans les listes d’émargements des
bureaux de vote. Ces listes sont mises à disposiƟon de tous les électeurs dans les locaux des
préfectures dans les 10 jours qui suivent le scruƟn électoral. Ce droit d’accès est prévu par le
Code électoral (art. L68). La collecte est assurée par les agents des établissements régionaux
qui relèvent la parƟcipaƟon des individus à chacun des scruƟns de l’élecƟon présidenƟelle
puis des élecƟons législaƟves.
Pour l’édiƟon de 2022, la collecte sera facilitée grâce au remplacement du Fichier général des
électeurs (FE)  par le  Répertoire électoral unique (REU), iniƟé en 2016. D’abord, les listes
électorales sont désormais directement issues du REU, ce qui évite les incohérences. Ensuite,
le bureau de vote est enregistré dans le REU. Pour les édiƟons précédentes, des recherches
préalables auprès des grandes communes étaient nécessaires pour connaître le bureau de
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vote de chaque électeur. Enfin, les procuraƟons sont aussi enregistrées dans le REU, ainsi il
sera inuƟle de les recueillir « manuellement » sur les listes.
Le plan de sondage est adapté aux enjeux de l’enquête : limiter le temps de la collecte, avoir
une représentaƟvité  au  niveau régional,  enquêter aussi  les  personnes inscrites dans une
commune différente de leur commune de résidence. Par rapport à l’enquête de 2017, la
taille  de  l’échanƟllon  sera  plus  réduite  en  2022  (35 000 individus  au  lieu  de 45 000),  la
représentaƟvité étant recherchée à l’échelle des régions actuelles et non plus des anciennes
régions.
Au total,  l’enquête rend possible  l’étude  des comportements électoraux d’une populaƟon
représentaƟve des inscrits sur les listes électorales, avec une grande richesse de descripteurs
socio-démographiques.  Son protocole  original,  qui  combine l’informaƟon déjà accumulée
dans l’EDP à une informaƟon publique, permet d’éviter les défauts inhérents aux enquêtes
par quesƟonnaire (non-réponse, biais de désirabilité, etc.). La faible quanƟté d’informaƟon à
relever  permet  d’avoir  un  échanƟllon  d’assez  grande  taille,  de  mener  l’opéraƟon  sur  un
temps limité et pour un coût modéré.
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